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Le quelques Fe, rolütives à ‘cet. 
”. te caverne ne SOnt qu'une simple 

relation. de la découverte, Dans. 
RES sel naines, il sera publié 
une étude plus complète de celle. 4 

: curieuse caverne. | | 1 
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: Y » : . 

\ 

“Le HMotnéhis 2 nes: dans. 
Je matinée, j'allai, avec M. Clément, 
de Pierre-la-Treiche, visiter : une} 
grotte peu connue dans la région. & 
Cette caverne s'ouvre. au fond d'u 

carrière: abandonnée, ée à 
qe ques centaines de HEURES à l'Est 

| Fe de Sainte-Reine, au-des- 

sus du chemin de terre ge ARE 
“a voie ferrée. :  : 

 L'e ARS 

  

   

étroit et malaisé, + deux ou die 
    

aboutit à un Carr fc a g: 
de gauche mène à la Tate connue 
de la ue a 1 PE joue de es 

  

     

    m. environ, à un culef : A 
“ma premiére Y jte: ‘javais remar- 
qué une sorte de Re dans les 
“éboulis rocheux qui forment le sol 
de cette galerie. Un trot 

   

    

   
   

vrait R, à peine visible. . jetai | 
quelques pierres, et le bruit assez- 
prolongé de la chute m'apprit que 
le puits était profond de queques 
mètres. Je me promis de revenir 
bientôt avec le matériel nécessair 
pour une exploration sérieuse. 

C'est ainsi que, le 5 décembre, je 
mme trouvai, soul, avoe mon maté 

riel, à l’orifice du puits inconhu. Je 

fixai solidement ma corde à une 
sorte 1 roches. re de ds 

meir OC 
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"au bout de la corde, je Me la15s4 
glisser dans Le puits’ naturel: Cette 
courte descente | dans l'inconnu me 
procura des im | variées, 
plutot agréables, dont la principale 
était celle de n ‘avoir de compter que 
sur soi-même. ‘ | 

Mais, bientôt, : mon pied toucha 
terre et ma lampe éclaira des pers- 
pectives nouvelles. À vrai dire, mon 
regard ne 5 *étendait pas loin. Je me: 
trouvai au fond dns fissure de sec- : 
tion ovalaire et au milieu d’une ga- 
Jerie qui se continuait à droite et à 
gauche. | 

La galerie de: gauche. (vers le N: 
0) se prolonge en sinuant, et :le 
temps limité ne me permit pas de 
la vaitelt ce jour-là. L'autre galerie, 
sur laquelle se ramifient quelques 
autres galeries plus étroites, me 
‘conduisit à une petite salle, en par- 
tie obstruée par un cône de. CRU 
tion argileux. nu | 

Je revins Vérs Un embranchement 
que j'avais remarqué et je devinai 
une salle au bout June pete gRte 
rie. 

Le 12 décembre, je eientrnl 4e - 
lement seul, dans.«< ma» grotie, et 
une exploration plus complète con- 

\ mes hyr eu découvris . | 
une salle au bout de Ia galerie étroi- 
te citée sta DAC en 

‘Cette salle n'est is faste : in- 
‘mense, très: élargie à la base, dont 
la partie supérieure se perd dans 
la nuit des cavernes. Le sol de :cet- 

te salle est percé de deux puits lar-- 
ges et peu profonds. Je suis descen- 
-du Es Fun d’eux assez facilement, 
sans corde. Il communiquait avec : 
Pautre puits, et‘ une petite issue très 

‘étroite permet peut-être d'aller en: 

core plus profondément dans les en- 

foilles de la terre. Je reviendrai 
d’ailleurs: bientôt:sur les lieux pous- 

ser plus: loin mes investigations. 

De cette salle, des galeries Con- 
‘duisent à des ‘culs-de-Sac, peu éloi- 

gnés. Mais une. étude approfondie 
me fera sans doute découvrir de 

nouvelles galeries et salle 

Ainsi, je parviendrai, comme ; en! 

ai. espoir, à confirmer mes hypo- 
thèses sur les relations qui.existent ; 
entre cette caverne et une auire, peu : 
éloignée; que jai cuve quelques * 
années Auparavant, ;:,,::.,::j 

L'intérêt que pi iente Pierre-la- 
Treiche au point de vue spéléologi- : 
que serait alors considérablement 
augmenté. La Caverne du Puits, — 
comme je l'ai appelée, — renferme, | 
en effet, toutes sortes de curiosités : 
ne race que ‘possible, €t son | 

   
    

       

  

   

  

  

  

     

  

    

  

  

    

   

  

    
nn. rapides, 

| facilitée, 
Ainsi, de: nombreux Mnetihs | se 

| ‘rendront toujours plus nombreux au 
charmant RSR de PP TIEE 

| ge. à 

sera “grandement 

  

| Chtian GRAMBOSSE, si 

 


